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Discours de clôture de Son Excellence M. Christophe Schiltz, 
président de la quarante-huitième session du Conseil des 

gouverneurs du FIDA 
 

Monsieur le Président,  

Mesdames et Messieurs les Gouverneurs, Mesdames et Messieurs les délégués,  

Mesdames et Messieurs, 

Alors que la quarante-huitième session du Conseil des gouverneurs du FIDA touche à sa 

fin, je voudrais prendre quelques instants pour exprimer ma sincère gratitude à chacun 

d’entre vous. Votre participation active aux échanges, ainsi que les points de vue que 

vous avez partagés, sont d’une valeur inestimable.  

Le thème de cette session, « Catalyser l’investissement au premier kilomètre », a été au 

cœur de nos échanges ces derniers jours. Comme le dit le proverbe, « un voyage de 

mille lieues commence toujours par un premier pas ». Or ce premier pas est décisif. 

En s’attachant à créer des débouchés et à favoriser la résilience des communautés 

rurales marginalisées et vulnérables, le FIDA est idéalement placé pour avoir un réel 

impact au premier kilomètre.  

Les petits agriculteurs sont de véritables moteurs de changement. Ils produisent presque 

un tiers de la nourriture dans le monde. Ils font vivre des familles et des communautés. 

Et pourtant, ils se heurtent à d’innombrables difficultés: changements climatiques, 

insécurité, catastrophes naturelles, augmentation des coûts de production, accès limité 

aux marchés, aux financements, aux terres et aux ressources, ou encore manque de 

perspectives. Il est essentiel que nous accordions la priorité à leurs besoins et que nous 

les aidions à réaliser leur potentiel. 

Nous avons eu le privilège d’entendre trois dirigeants africains, 

Sa Majesté le Roi Letsie III du Royaume du Lesotho, Son Excellence M. Julius Maada 

Wonie Bio, Président de la République de Sierra Leone, et Son Excellence Mme Samia 

Suluhu Hassan, Présidente de la République-Unie de Tanzanie, représentée par 

Son Excellence M. Hussein Bashe, Ministre de l’agriculture. Leur engagement personnel 

pour améliorer la vie de leur peuple est une véritable source d’inspiration. Chacun d’eux 

a apporté un message d’espoir, appelant à une action immédiate et décisive pour 

construire un monde meilleur, un monde à la fois sûr et durable. Je les remercie une fois 

de plus pour l’éclairage unique qu’ils ont apporté et pour leurs messages éloquents et 

vivifiants. 

Les obstacles sont nombreux, il est vrai, mais pas insurmontables. Surtout si nous 

agissons ensemble, en partenariat. Nous devons mettre en commun notre expertise et, 

pour reprendre les mots de Son Altesse M. Sheikh Meshal Al-Ahmad Al-Jaber Al-Sabah, 

Émir de l’État du Koweït, tels que rapportés par Son Excellence Mme Noora Sulaiman 

Salem Al Fassam, Ministre des finances et Ministre d’État aux affaires économiques et à 

l’investissement, il nous faut agir avec audace et investir intelligemment.  

L’importance des partenariats a été le fil conducteur des discours prononcés par Son 

Excellence M. Muhammad Yunus, Conseiller en chef du Gouvernement de transition de la 

République populaire du Bangladesh, Son Excellence M. Giancarlo Giorgetti, Ministre de 

l’économie et des finances de la République italienne, Son Excellence M. Muhammad 

Sulaiman Al Jasser, Président de la Banque islamique de développement, et 

Son Excellence Mme Janja Lula da Silva, Première dame de la République fédérative du 

Brésil. Nous devons travailler ensemble avec un objectif commun pour réaliser les 

objectifs du Programme 2030 et veiller à ce que personne ne soit laissé pour compte. 
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Mesdames et Messieurs les Gouverneurs, 

Alors que nous avons débattu de plusieurs points à l’ordre du jour essentiels à la mission 

du FIDA, le Conseil a également bénéficié d’une occasion unique de contribuer 

activement à façonner le discours autour de plusieurs initiatives mondiales clés, telles 

que l’Alliance mondiale contre la faim et la pauvreté, la quatrième Conférence 

internationale sur le financement du développement et le Sommet Nutrition pour la 

croissance, en plus d’examiner les réalisations et les prochains objectifs du G7 et du 

G20. Développer des mécanismes de financement innovants, mutualiser nos ressources, 

investir stratégiquement dans les générations futures et amplifier l’impact sont autant 

d’enjeux essentiels. La collaboration au niveau des pays peut faire avancer les choses en 

ce sens. Les équipes de pays du Pérou et du Pacifique, lauréates du Prix d’excellence des 

organismes ayant leur siège à Rome, nous en donnent un bon exemple. 

Nous avons eu la chance de dialoguer avec les peuples autochtones, et d’en apprendre 

davantage sur le rôle clé qu’ils jouent dans la préservation de la biodiversité et la 

valorisation des savoirs traditionnels. Nous avons aussi mieux compris toute la force des 

savoirs et des partenariats dans le cadre de la coopération Sud-Sud et triangulaire. 

Les solutions existent et il nous appartient de les partager pour le bien de toutes et de 

tous, et dans l’espoir d’un avenir meilleur.  

La table ronde annuelle des Gouverneurs nous a fourni l’occasion d’examiner plus en 

détail les efforts déployés par le FIDA dans un contexte mondial de plus en plus 

complexe, et de mettre en évidence les difficultés, mais aussi les possibilités que cela 

représente pour la capacité de l’institution à mettre en œuvre des programmes de pays 

transformateurs.  

Mesdames et Messieurs les Gouverneurs,  

Ce fut à la fois un plaisir et un honneur de présider cette session du Conseil des 

gouverneurs du FIDA. Je tiens à exprimer ma profonde gratitude à vous tous, ainsi qu’à 

mes collègues du Bureau, Son Excellence M. Abubakar Kyari, Ministre de l’agriculture et 

de la sécurité alimentaire de la République fédérale du Nigéria et Gouverneur pour le 

Nigéria, et Son Excellence Mme Tatiana Rosito, Ambassadrice et Ministre adjointe des 

finances chargée des affaires internationales de la République fédérative du Brésil et 

Gouverneure pour le Brésil, pour votre soutien constant.  

Je souhaite également remercier chaleureusement Monsieur le Président Alvaro Lario 

pour son dévouement sans faille, son enthousiasme et son leadership remarquable à la 

tête du Fonds. Je remercie tout particulièrement l’ensemble du personnel du FIDA, 

notamment l’équipe du Secrétariat, les auxiliaires de salle, les interprètes, les 

techniciens et toutes les personnes qui ont œuvré en coulisses pour faire de cette 

session une réussite.  

À l’instar du Président, je vous invite à leur témoigner toute notre reconnaissance par 

une chaleureuse salve d’applaudissements! 

Mesdames et Messieurs les délégués,  

Mesdames et Messieurs, 

Alors que cette session du Conseil touche à sa fin, notre travail ne fait que commencer. 

À l’heure d’entamer la première année de FIDA13, l’engagement du Fonds reste 

inébranlable: investir dès le « premier kilomètre », établir des partenariats stratégiques 

pour soutenir les moyens d’existence et promouvoir la prospérité des zones rurales, tout 

en renforçant la résilience face aux causes profondes de la fragilité.  

À cinq ans de 2030, nous nous trouvons à un moment décisif. Nous avons vu comment 

les investissements du FIDA dans les populations rurales génèrent des changements 

concrets et durables, contribuant activement à la réalisation du Programme de 

développement durable à l’horizon 2030. 
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Il est temps maintenant de resserrer les rangs pour défendre le FIDA. Il est temps de 

plaider la cause du Fonds et de faire valoir son rôle essentiel dans la lutte contre la 

pauvreté et la faim. Ensemble, nous pouvons démultiplier nos efforts et véritablement 

changer la donne. 

Pour conclure, permettez-moi de citer un autre proverbe: « tout seul on va plus vite, 

ensemble, on va plus loin » 

Sur cette réflexion, je déclare close la quarante-huitième session du Conseil des 

gouverneurs. 

 


